
LE PRIX COURANT

WESTERN
ASSURIANCE CO.

INCORPORRE EN test
ACTIF. au-delà do $3,213,438. 28

Bureau Principal: TORONTO, Ont.
lion. Gao. A. Cox, Psésident.

W. R. BRocir, Vice-Président.

W. B. MmlELEB, Gérant-Général.

C. C. POSTER, Secrétaire.
Succursale de Montréal:

el RUE ST-PIERRE.
ROUT. BICKERDIKE, Gérant.

K9ETROPOLITAN
Life Assurance Co'y
:-: of New-York :-:

(Compagnie à Fonds Social)
---Attt~............ 3527B5.9O.6

Polices en vigueur au 31 dé-
cemnbre 1911 ............. 12.007.138.

ais 1911, la compagnie a OP
mia au Canada dea poli-
ces pour ............. 405.079,318.

Elle a dépoaé entre les
mains du Gouvernement
Canadien.excluaivement
pour les Canadiens, en-
viron..................O000.000.

Il y a plus de 465.84 Canadiens assurés
dans La METROPOI ITAIt.

LA COMPAGNIE D'ASSURANCE
"'FEDEIRAL, LIFE"I

Bureau Principal:s HAMILTON, Cas.
capital et Actif - ~ î6.968.65
Assurances en force en 1910 23,887,141.41
Surplus. 1911, - - - 329.973 65

Contrats d'Assurance les plus désirables
DAVID) DEXTER. Présiden't #-t Directe%,r.ér.
C. iL. 4Wi2INftY, Ga'rant, District de Mdontréal

Téléphone Main 553

ESINHART & EVANS
Agents principaux

SCOITISH UNION & NATIONAL
INSURANCE COMPANY

0F. EDINDURON

GERMAIN AMERICAH
INSURANCE COMPANY

NEW-YORK

et Courtiers Généraux d'Assurance.

Argent à prêter sur Biens Fonciers, ai: z
taux courants les plus bas. .Demande

directe sollicitée.
BUREAU:

IEDIFICE LAKE OF THE WOODS,

89, Rue St-Saerement, Montréal.

ASSURA NCE- (Suit e-)-

férencc (le conditions, T.e premier n'a
pas b)esoin (le capital, tandis qlue les ait -
tres doivent piosséder (le l'arge'nt ou cil
emprunter; dans l'un oit l'autre' cas leur
argent court un risqlue et est siijet aux
pertes causées par la dépression (les af-
faires, la com:pétition et beaucoup d'ait-
tres chos> dlonit dépendent le succès o u
l'insuccès (le l'industriel oul dli cîînîîiierl-
çant beauicoupi lu, que le suiccès ou l'in-
succès (le l'atgenit d'assurance, qlui n'a )a.,
de capital placé dan s l'affaire donut il
s'oc c upe.

Q uc (lire (lu t rav ail relat ivemlent agré-
able de l'agent d'assurance? Les. ci mdýi-
tions sont bien chiangées lir rapport à
ce qu'elles étaient autrefois. l':îmgî'î qui
se respecte est respecté. Il esi c. însidtré
à juste titre commte un aviseur lorsqu'un
client désire protéger sa famille et se
mnett re eui sûireté, suir ses vieux jours.
Bien i qu'il si mi forcémient a.grc.si dans
suon t rav ail. l'agent est plein (le tac-t et (le
dliplomuatie; il sait chomisir le monment op-
poirtun poutr pouisser son client à agir;
on nec pe'ut donc pas l'accuser d'inutuî)F-
uer les homumes à qu' il ,'adresse. Il est
(1(11 r.s une grandle partie (le la journée,
-a santé en bénelicie matériellement. Il
fréquenctte le's ciltoyens (le la meilleure
clase, il n'a pas affaire aux habitués des
Imars, ail\x joueurs ou aux personnes qui
hbite'nt les lias qInartie-s de la ville. Il
nec recherche que les hommes bien doués
ait moral e't aut physique.

L.e, perspect ives d'avenir sont bonnes
aisce genre (le t ravail. Le public est

plu,~ quet jamais cil faveur <le l'assurance-
s ic basée >tir l'anicien svstèeIl. L.es cri-
queuest' simut cluic fiar le <s grandes comipa-
.!lies ait cohir-, (e années récentes, ont
pr ,usé la fi ircc de l'institution. Il c,'t
bi en coipjris (lue les fautes qui se pîro-
dlusaient aultrefois dIan s l'administration~

lit été corrigées. et (iuie les méthodes
c(uilsers ati îce maintenant cri vogue (dans
la pluplart desý ciomipagnies sont forcée>.
<le crée'r iuc ptlus grandte conftiance dans
le. piiliic. tGrâce a une législation res-
trictîs e, le cfit <le l'assurance-vie s'a-
I)aisera et les pîolices accorderont de,

pmluîs grands privilèges. Tout cela tend.J
rendîre les comupagnies populaires et a
faciliter le travail de l'age nt. Les profits
dle celui-ci sont plus importants, quoique

-es coiiiSSiois Soient plus faibles qju'il
y a qîuelques années, car la vente de l'as-
surance aut rabiais disparait l)eu à "Peu et
l'agent pmerçomit sa commission tout en-
t ière. C'élu <donne aussi pluts de dignité
iau traa ai <le l'agent, car l'assuré voit
que la inarcliandise. qu'il reçoit vaut le
pîrix marqué, sans escompte.

L'assurance des sociétés est u ne mine
d'or pour l'ag-ent. L.'homme qui ne veut
pas se laisser conivaincre qu'il a besoin
de protéger les biens de sa succession,
peut-étre parce qu'il n'a pas de famille,

ASSURKEZ-VOUJS
DANS

tii IUEJID
Io PARCE ses Toux sont aussi avantageux

QUE que ceux de n'importe quelle
compagnie.

20 PARCE Ses ILisesn plus libérales
QUE que cellesde0 n'importe quelle

comîpagnie.
3e PARCE ses garanties sont supérieu-

QUE ras à la généralité de celîles des
autres compagnies.

4o PARCE La sages et I'expérienea de
QUE SA dîrotîon sont une garan-

tie de succès pour les années
futures.

5o PARCE Par-dessus tout, elle est une
QUE compagnie Canadienne-

Fran laIs et ses capitaux res.
tt dans ta Province de

Québec pour le bénéllos des
notres

Siège Seolel s 7 Fins. d'Armes

MONTIRUAI,

0.%,

inccursaie au Canada, Bureau Chef à Monal
DIRECTEURS

Sir E. S. Clouston, Bart., Président. Gea. E
Drummond, er., P W Thompson, Itcr., Sir Alezan
Ire Lacoste, M Chevalier, Iicr., William Molson

bcpheraon, REr.
jGardner Thomnpoon, Gérant.
jW. ninnie. Ar.Niîtnnt-C,érPnt

Les Prévoyants du Canada
Assuranoe Fonde de Pension

CAPITAL AUTORISE SSOOOO

Aohoez des Parts des Prévoyantss

Farce que c'est un placement sans
pareil -

Farce que c'eat avec la plus*a petite
primé, la plus grosse rente;

Paxce que c'est. la seule compagnie
à "Fonds Social" faisant une spéciall-
té du Fonds de Pension.

Bureau à Montréal

Chambre 22,
Edifice "La Patrie"s

IBureau -t hefs

133, lue St-Pierre,
QUEBEC.

ý__


